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La feuille de personnage synthétise t 
les informaiions sur votre héros. 




fuepHis de nombreuses années, 
le microcosme du jeu de stratégie 
médiéval-fantastique en tour par tour 
est dominé par la vénérable série des 
Heroes of Might and Magic (HOMM) 
conçue par New World Computing. 
Pourtant, avant de créer le premier 
épisode en 1996, le 
développement avait déjà instauré 
les grandes lignes du genre avec King’s 
Bounty. Courant 2006,le développeur 
russe Katauri Interactive commence 
à travailler sur un jeu du même genre, 
ouvertement inspiré du titre de NWC. 

A tel point que les joueurs russes, 
ravis, l’ont rapidement surnommé' 

« le King’s Bounty Russe ». \ 

Devant cet enthousiasme l’éditeur 
du jeu, IC, s’est porté acquéreur v 
de la licence officielle et King,’s Bounty : 
The^ Legend est né. 




L’aventure vous fera travers® 
des endroits sinistres. - 
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Les déplaôencients s^ffectuent à cheval, en 
dirigeable ou en bateau. 
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L^éografilhie de certaines arènes pourra 
vous décontenancer. 


1 ^^^ démarre juste avant votre^-^ 
intronisation au rang de chercheuüj^ 
trésor officiel du roi. CettS^reu\æ^ 
initiatique, qui joue également le rôle / 
de tutorial, vous permettra de vèus ' *' - 
familiariser avec l’interface ~ 
et les mécanismes du jeu. 

Une fois promu dans vos nouve^l 
fonctions, votre monarque vous \ 
enverra sur les routes d’Endorià 
afin de récupérer des plugens 
(la monnaie locale) qu’on lui a dér 
Contrairement à HOMM, 


Entre les parchemins et les sorts, votre ar¬ 
senal magique est une valeur sûre. 














les déplacements sur la carte se font en temps réel, et non un 
camp aprésj’autre. Cela dynamise cette partie de l’aventure, 
f^isqu’il faut faiffe particulièrement attention aux troupes 
jpnnemies qLii#j;ôdenJ un péu partout, à la recherche d’une 
victime potentielle. Qass le même esprit, la gestion des villes 
(chère^ HOMM),est complètement écartée et le recrutement 
de vos troupes se'feraiaussi bien dan^les cit^ alliées que via 
^es bâtiments éparpillés dans la natufe.J_eur choix,est 
ï’autant plus important que votre héros ne participe-pas 
directement aux combats au-delà du soutien mapique.- 


XiiKj’s Xôiintij : dh (> Jleqend non s 
le ehôlæ entre trois ('lusses de persinuuKjes 


/.-y / iHûrrfûf^ Comme votre personnage ne prend pas directement 

part aux combats, ne vous attendez pas à le voir 
distribuer des grands coups d’épée à tour de bras. Profitez plutôt de son expérience de 
meneur d’hommes qui donnera un avantage à votre armée lors des combats au corps-à-corps. 


dl(1 (IÇ dans la puissance des arcanes, le mage se tournera 

^ volontiers vers l’utilisation intensive de sortilèges 

puissants plutôt que de se reposer sur la puissance brute d’une armée démesurée. 


Un héros évolutif 


Entre le guerrier et le mage, le paladin peut autant 
id(l l(l (1 /// s’appuyer sur son armée que sur la magie, même s’il 
/ ne sera jamais aussi puissant que ses collègues 

spécialisés. Un bon compromis pour une première partie, d’autant qu’il bénéficie d’un 
bonus lorsqu’il combat des morts-vivants. 


NéMnniioins, votre avatar n’est pas qu’un faire-valoir puisque », 
les ujiités sous son commandement bénéficient de divers 
bofKi^de par ses caipctéristiques. Outre une augmentation 
de leurs potentiels o^ensifs ou défensifs, c’est également 
de nouveaux sorts ow\coups spéciaux que vous leur offrirez en 
chois|!^nt vos talerlfe avec soin. Ces derniers s’achètent vi’a 
des runes ramassée ^n peu partout, ou offertes à chaque 
passage de niveau. E^utre, une compétence primordiale 
augmente avec,votre expérience ; le « Commandement «. 

Vous découvrirez rapidement que cette compétence quantifie 
le nombre d’unités de chaque type que vous pourrez recruter. 
Ainsi, au début du jeu vous ne pourrez en diriger qu’une 
poignée, puis, le temps passant et votre progression 
continuant, vous recruterez des armées de plus en plus 
grosses. Si d’aventure vous réussissiez à obtenir plus 
de créatures que vous ne pouvez en commander^ 
ces dernières seront présentes sur le champ^e bataille, 
mais vous ne pourrez pas les diriger directement. L’ordinateur- 
se chargera alors de leur faire effectuer une action aléatoire 
(toujours à votre bénéfice cependant). Un autre point capital : 
la composition de votre armée. L’impressionnant bestiaire de 
KB ; TL vous propose des créatures qui ne cohabitent 
pas toujours bien entre elles. Les mettre côte-à-côte sur 
le champ de bataille aura alors une fhfluehce sur leur moral, 
et donc leur capacité à combattre. Vous l’aurez compris, c’est 
autant de choix cornéliens qui vont s’offrir à vous afin de 
déterminer une stra^^^ efficace dans tous les cas. 


Sans atteindre celle d’un Dungeons & Dragons, la richesse du bestiaire de 

King’s Bounty est remarquable. En puisant dans les 60 types de créatures 

différentes, vous pourrez facilement composer l’armée de vos rêves. En effet, 

que vous fassiez appel à la force brute des humains, à la puissance magique 

des elfes ou à l’inventivité des gnomes, vous saurez trouver rapidement le 

meilleur mélange. Attention cependant, certaines races cohabitent mal entre 

elles. Ainsi, composer une armée 

d’humains et de morts-vivants 

influera de manière négative sur le / ^ ^ 

moral des deux camps, entraînant ' . /" ‘ , i , 

par là même une baisse de ^ ^ ' 

performance. 'lV ‘ ‘.•' 


e de vaincre 


j^L^u^ment, vous pourrez rapio^ient vous appuyer 
sur les Esprits Enragés. En récompeBsi^ d’une quête, 
vous aurez la garde de la « Boite Enragée » qui vous permettra 
d’invoquer ces formidables créatures depuis des univers 
parallèles. Au nombre de 4, chacune disposant de sorts 
différents, elles vous assureront un avantage significatif lors 
des batailles. Attention cependant à bien gérer vos points de 
rage, grâce auxquels vous nourrirez leurs puissances 
destructrices. Ils s’engrangent automatiquement pendant les 
combats et diminuent lorsque vous êtes au repos. 

Ce mécanisme ouvre encore de nouvelles stratégies, 
puisqu’il peut devenir judicieux d’affronter un adversaire 
mineur afin d’avoir une réserve de rage suffisante pour un 
combat contre une créature plus puissante. 








Bien sûr, ia puissance des Esprits 
Enragés et la quantité de rage 
que vous emmagasinez sont 
subordonnées à votre classe. 

Le guerrier en fera un usage 
constant, tandis que le mage 
s’appuiera plus volontiers sur ses 
sortilèges. Il faut dire que ce ne 
sont pas moins de 70 sorts répartis 
dans trois écoles de magie 
différentes qui composent sa boite 
à outils magiques. A nouveau, 
on retrouve tout ce qui constitue 
aujourd’hui les standards du genre, 
du buff massif à l’affaiblissement 
des unités adverses en passant par 
les sorts purement offensifs. 
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Un monde 
riche et complet 


br^e vos pérégrinations, vous 
aurez l’occasion de ramasser 
différents objets. On retrouve bien 
sûr des armes et des pièces 
d’armures dont s’équipera votre 
héros, mais également des artefacts 
comme des œufs de griffon 
ou d’araignée qui vous permettront 
de renforcer vos rangs avec ces 
créatures. L’avantage est double 
puisquejMBiaeul^jj ï]pnt-c ela ne vous 
coôt^riSh, mais de plus vous 
pouvez renforcer vos troupes après 
une bataille qui aura décimé vos 
rangs, comme celles contre les 
Boss par exemple. Ces combats 
sont un peu particuliers puisqu’ils 
vous opposent à une seule créature 
qui occupe la moitié du terrain 
de bataille et qui, sans surprise, 
dispose d’une puissance 
destructrice impressionnante. 
L’équipe de développem^jJigs^e 
que si vous vous contentez de 
suivre ia trame principale du jeu', 
vous découvrirez environ 50% de 
l’univers. L’autre moitié étant 
a explorer via des quêtes annexes 
que vous confieront certains 
personnages dirigés par la machine. 
Par exemple, au début du jeu vous 
trouverez un village constamment 
attaqué par des plantes 


belliqueuses. Après quelques 
recherches, vous découvrirez 
la plante en chef qui vous expliquera 
que les sols n’étant pas assez 
fertiles, elles sont obligées 
de s’attaquer aux humains. 

Libre à vous alors de supprimer 
le leader par la force ou de 
détourner ses effortê en lui 
fournissant un sol plus fertile. 

Notez également que vos 
déplacements et combats peuvent 
prendre place sur terre, dans des 
grottes et donjons, mais également 
sur des bateaux. De plus vous 
pourrez vous marier et faire des 
enfants, afin de profiter de divers 
bonus et emplacements 
supplémentaires de votre inventaire. 

Be juste équilibre visuel 

■ 

Gra^^uement, KB : TL maîtrise 
son sujet, surtout si on le compare 
à HOMM 5. Sans jouer la suren¬ 
chère graphique, KB : TL a réussi à 
trouver le juste équilibre entre la 
qualité et la puissance nécessaire 
pour le faire tourner dans de bonnes 
conditions. Ainsi la version que nous 
avons pu essayer (non-définitive et 
donc susceptible d’être encore 
améliorée) tournait admirablement 
bien sur un P4 3GHz équipé d’une 
Radeon X850. 




En résumé 


Kio^^ounty s’annonce d’ores et déjà 
comme le nouveau standard de la 
stratégie en tour par tour malgré, 
ou plutôt grâce à son gameplay 
Très vintage, mais qui se concentre 
l’essentiel. Plutôt que de chercher 
à surprendre à tout prix, Katauri 
Interactive s’est attaché à concevoir 
un très bon jeu, qui s’appuie sur des 
bases solides et éprouvées. S’il est 
aisé d’imaginer les fans du genre 
trépigner en attendant la sortie, nous 
ne serions pas surpris qu’il conquière 
également des joueurs jusque là frileux 
à faire le grand saut. 



Les sortilèges des différents Esprits Enragés. 



La carte vous montre les endroits visités et inconnus. 
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Si vous ne souhaitez pas le combattre, tentez de contourner votre adversaire. 



Soyez préparé pour les combats contre les super Boss. 
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Votre 


Au premier abord, la fiche de votre personnage semble très classique : 
on y retrouve son niveau, ses caractéristiques (attaque, défense, rage, 
mana, etc.), la composition de son armée et son inventaire. Pourtant, 
quelques options intéressantes la distinguent des autres. Ainsi, King’s 
Bounty vous propose un système de talents similaire à celui de World of 
Warcraft. A la différence de ce dernier, vous utiliserez des runes de trois 
types différents afin d’acheter vos nouvelles compétences. Comme ces 


runes se ramassent dans la nature, vous serez naturellement tenté d’aller 
explorer le monde pour en obtenir le plus possible. La « Rage Box » 
contenant vos Esprits Enragés vous permettra de dialoguer avec eux, afin 
de découvrir leurs besoins. En y répondant, vous augmenterez leur 
potentiel destructeur. Enfin, vous trouverez également sur cette fiche 
une zone réservée à votre épouse qui vous apportera divers bonus 
de par sa gracieuse présence. 


Caractéristiques 

(attaque, défense, rage, mana, etc.) 


Votre épouse est représentée ici. 
Vous pouvez l’équiper de certains 
objets qui vous confèrent des 
bonus variés. 


Si le système de talents est très 
proche de celui de WoW, 
il est également plus flexible 


Niveau 




Runes 


Rank; Baron 
Leadership 3100 


Attack 


Intellect 


Reaper 






La « Boite enragée « 
contenant vos Esprits Enragés 


Composition de votre armée 


Inventaire 






/•toney 

Rage 

/•^ana ’ 

10000 

43r- 

50'5C) ; 
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Esprits Enragés : En vous attirant les bonnes grâces 
de ces formidables créatures, vous pourrez faire 
appel à leur puissance redoutable pour infléchir 
l’issue d’une bataille mal engagée. 


Mana : Surveillez bien votre 
jauge de mana pendant 
te combat. Trop vide, 
vous risquez de ne pas pouvoir 
utiliser LE sort au bon moment, 
trop pleine, vous passez 
certainement à côté d’une 
source de dégâts intéressante. 


Rage : A chaque fois que votre 
armée encaisse des coups, votre 
rage monte. Grâce à elle, vous 
pourrez faire appel aux fameux 
Esprits Enragés qui se déchaineront 
sur les forces ennemies. 


Classe de personnage ; Choisissez 
bien votre classe ! Le guerrier peut 
diriger des armées plus grandes, 
mais le mage compense avec 
la magie. Le paladin joue la carte 
du compromis entre les deux. 


Armée : Trouver le bon équilibre 
dans la composition de votre 
armée est indispensable. Avec 
assez de magiciens, 
de guerriers et d’armes à 
distance, vous devriez 
_ gagner n’importe 

, quelle bataille. 


Menu 


me iiuup is> Miieu. 

M Poison does 18 points of damage. Flre Spiders is poîsoned 

^ Cx ___ ___ T 1 i-»i 1 rs. 


* Flre Spiders do 235 points of damage. Target Black Dragons 
Pire does 8 points of damage. Archmages is burning. 

‘Ç' Una Summons Ice Tliorns on the battlefield. 
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Attention au décor : Parfois, 
vous trouverez sur le champ 
de bataille des artefacts contenant 
de l’or ou des parchemins, 
mais aussi des objets 
qui attaqueront ou aideront 
certaines unités au hasard. 


Tactique : La surface disponible 
pour les combats étant 
relativement réduite, vous devez 
porter une attention extrême 
à la tactique que vous employez. 
Ainsi, il peut être intéressant 
de protéger des attaques directes 
vos lanceurs de sorts et autres 
archers. A l’inverse, il est parfois 
plus judicieux d’éparpiller 
vos troupes lorsque l’armée 
ennemie est majoritairement 
composée d’unités possédant 
des attaques de zone. 

Les options tactiques qui vous 
sont offertes sont toutes très 
classiques, mais trouver le bon 
équilibrage requerra du talent. 


Capacités spéciales : Certaines 
de vos unités disposent 
de capacités particulières 
qu’il faudra judicieusement 
exploiter. Par exemple, vos prêtres 
pourront bénir une unité pour 
augmenter les dégâts qu’elle fait, 
ou bien soigner vos troupes. 


Sortilèges : En plus de votre livre de sortilèges qui contient des sorts offensifs et défensifs, 
vous pourrez utiliser des parchemins pour semer le chaos dans les rangs adverses. 











Afin de contenter les fans les plus exigeants, le jeu sera vendu en 
deux versions, classique et collector. Si la première ne comporte 
que le jeu, vous trouverez dans la seconde un T-shirt, un artbook 
avec de nombreux croquis, dessins et fresques, 
un DVD de bonus, et 2 posters, 


(J Hîhq’s BoiinTijJ 


Sorti en 1990, le premier King’s du temps à consacrer à cette tache 

Bounty vous invitait à parcourir puisque si le roi Maximus, malade, 

le royaume d’Endoria afin venait à mourir avant que le joueur 

de ramasser les 25 parties d’une ne soit entré en possession 
carte révélant l’endroit où était caché du sceptre, la partie s’achevait 
le sceptre de l’ordre. Déjà à l’époque, sur une défaite. Un peu plus de dix 
le gameplay vous laissait une ans séparent King’s Bounty : 

certaine liberté puisque le joueur The Legend de cette première version 
pouvait ramasser les morceaux Et quand on compare les captures 

dans l’ordre qu’il souhaitait, d’écran, on se rend compte qu’à 

et n’avait même pas besoin l’échelle du jeu vidéo, une dizaine 

d’en trouver l’intégralité. d’années seulement nous séparent 

Le plus grand danger provenait de la préhistoire. 




WWW. kings-bounty. com/f r 


Date de sortie : Octobre 2008 








